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       Édito  
2024 
Le devoir de garder les yeux 
ouverts sur le monde

Vous pouvez dès à présent 
renouveler votre adhésion  

ou devenir membre de notre 
association et faire, si 

vous le pouvez, un don pour 
lui permettre de continuer  

à vous proposer des activités 
de qualité. 

Les cotisations restent inchangées 
depuis plusieurs années : 

• 60 € pour une personne seule 
• 90 € pour un couple 

• Gratuité pour les élèves et étudiants.

Soutenez 

l’association 

Adhérez 

au cycle 2022/2023 

voir en dernière page

Chers membres  
et amis d’Euromed-IHEDN, 

Lors de sa dernière réunion qui sui-
vit immédiatement la tenue de notre 
assemblée générale annuelle, le 
conseil d’administration, prenant 
acte de la décision de Jean-François 
Coustillière de transmette la prési-
dence de notre association, m’a 
chargé de cette lourde responsabi-
lité. Lourde responsabilité morale, 
surtout, au regard de l’impulsion, de 
l’animation et du rayonnement que 
Jean-François, avec l’assistance 
constante de Dominique, a donné à 
Euromed-IHEDN depuis qu’il l’a 
créée. Mais je m’empresse de rassu-
rer ceux d’entre vous – la plupart de 
ceux qui liront ces lignes – qui aussi-
tôt s’alarment : s’il était bien légitime 
que Jean-François puisse se déchar-
ger d’un certain nombre de tâches 
entre les mains d’un nouveau prési-
dent, il reste à la manœuvre, en sa 
double qualité d’administrateur et de 
président du conseil scientifique, 
pour amorcer l’élaboration du 
programme 2024-2025 et celui de 
la 12e Rencontre de Cybèle, qui se 
tiendra en 2024 si nous parvenons à 
rassembler le financement néces-
saire à la tenue de cet événement. 

 
suite page 2

Notre assemblée générale  
ordinaire s’est tenue 
le samedi 4 novembre. 
Le conseil d’administration 
qui l’a suivie  
a élu Philippe Beauvillard 
comme président.  
Le compte-rendu d’activités  
et le compte rendu de l’AG  
sont disponibles  
sur le site de l’association  
et réservés aux adhérents. 
 
Le nouveau  
conseil d’administration  
vous sera présenté  
dans notre prochaine lettre. 

 

•  INTERVIEW 
GUERRE HAMAS-ISRAËL : 
UNE BONNE CHOSE PEUT ADVENIR  
DE CETTE TRAGÉDIE Elie Barnavi  > pages 3 et 4 

•  L'EXPRESSION, QUOTIDIEN ALGÉRIEN,  
LA COMMISSION ALGÉRO-FRANÇAISE  
CHARGÉE DU TRAVAIL DE LA MÉMOIRE 
EST-CE LE DÉGEL DÉFINITIF ?   > page 5 
• CONFÉRENCE OUVERTE À L’INSCRIPTION 
La Méditerranée entre deux pôles 
invitéAlexandre TAITHE  > page 6  

• CONFÉRENCE OUVERTE À L’INSCRIPTION 
À PARTIR DU 4 JANVIER 
Le « Déni français »  
invité Pierre VERMEREN  > page 7  

• CONFÉRENCE OUVERTE À L’INSCRIPTION 
À PARTIR DU 19 JANVIER 
Processus identitaires, 
liens entre délinquance et radicalisation 
invité Tarik YILDIZ  > page 8 
• TOUTES NOS CONFÉRENCES 
JUSQU’EN JUIN 2024 > page 9 

•  S’INFORMER 
LE SNU FAIT DANS LES MÉDIAS  
L’OBJET DE NOMBREUX COMMENTAIRES 
MAIS DE QUOI S’AGIT-IL ?  > page 10 

•  À LIRE  
L’ÉNIGME ALGÉRIENNE 
Par Xavier Driencourt > page 11 

• NOUVEAU CYCLE 2023-2024  
S’INSCRIRE et/ou FAIRE UN DON 
BULLETIN D’ADHÉSION > page 12 
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Entretemps, le programme très 
dense et varié qui s’est ouvert dès 
septembre dernier continuera de se 
déployer, après que ce dernier mois 
de décembre 2023 nous aura permis 
de proposer pas moins de trois confé-
rences. 

* 

L’année 2024 va donc s’ouvrir, pour 
notre association, sous le signe de la 
continuité et d’une volonté intacte de 
contribuer, comme il est inscrit au 
premier rang de ses raisons d’être 
dans ses statuts eux-mêmes, à « pro-
mouvoir une meilleure connaissance 
de la région euro-méditerranéenne 
ainsi que l’approfondissement des 
relations internationales dans cette 
zone ». À coup sûr cette ambition 
reste-t-elle plus que jamais néces-
saire, dans le contexte du retour d’un 
paroxysme de violence au Proche-
Orient. 

À l’heure où le changement de millé-
sime nous conduit à adresser nos 
souhaits tout autour de nous, fau-
drait-il donc, en nous remémorant 
les messages de vœux que nous 
avons pu échanger l’an passé, et 
encore l’année précédente, considé-
rer que les années se suivent… et se 
ressemblent, mais en pire ? 

Plus que jamais l’exigence d’analyse 
et de réflexion s’impose, face à l’émo-
tion et aux passions, qui s’expriment 
au demeurant de façon légitime et 
doivent être prises en compte, mais 
qui n’ouvrent pas de voie de résolu-
tion des conflits. Par ailleurs le 
retour brutal du conflit israélo-pales-
tinien au premier plan de l’actualité 
internationale ne doit pas, tout au 
contraire, conduire à négliger toutes 
les possibilités d’action positives et 
de coopération qui se présentent 
dans d’autres parties de l’espace 
méditerranéen et concernent de 
nombreux secteur d’activité. Tel est 
bien l’esprit dans lequel s’élabore le 

projet de la 12e Rencontre de Cybèle 
mais aussi les réflexions du groupe 
de travail de notre association à tra-
vers le mandat qui lui a été confié, 
sur la relance de la « coopération en 
Méditerranée occidentale », en 
accord avec la Délégation interminis-
térielle pour la Méditerranée… 

À nous tous je souhaite donc d’abord, 
très humblement au regard de la 
complexité des situations et des évé-
nements, la lucidité et le discerne-
ment qui sont la condition nécessaire 
de toute action efficace en général, et 
a fortiori de tout cheminement vers 
la paix. 

Mais cette conscience douloureuse 
ne doit nullement nous priver du 
désir et de la volonté de partager 
avec nos proches bonheur et joie, qui 
ne sont pas la marque d’un repli sur 
soi mais constituent aussi le sens et 
le but de nos efforts individuels et 
collectifs pour comprendre le monde 
tel qu’il est, l’imaginer tel qu’il pour-
rait être, et tenter que le premier se 
rapproche si peu que ce soit du 
second. 

Ceux d’entre vous qui ont pu partici-
per à la soirée des membres, le 12 
octobre dernier à l’École militaire, 
me pardonnerons j’espère de citer de 
nouveau ce mot de Jacques Prévert 
qui, sous sa forme légère, me semble 
exprimer une véritable position phi-
losophique : « Il faudrait essayer 
d’être heureux, ne serait-ce que pour 
donner l’exemple ». 

Échangeons donc nos vœux du plus 
grand bonheur possible, pour chacun 
de nous et pour tout « Ce qui dépend – 
et ceux qui dépendent – de nous » en 
gardant les yeux ouverts sur ce 
monde qui est le nôtre. 

Philippe Beauvillard

suite de l’édito

Philippe Beauvillard 
est le nouveau Président 
de l’Association 
Euromed-IHEDN    
    Philippe Beauvillard, né en 1956, a 
commencé en 1978, au ministère de la 
Culture, une vie professionnelle qui se 
déroulera entièrement dans les domaines 
de la culture, du droit d’auteur et des 
médias (écrits et audiovisuel). Entré à 
RFi en 2003, il est chargé fin 2004 
de la direction générale de sa filiale 
arabophone, RMC Moyen-Orient – 
devenue depuis Monte-Carlo Doualya. 
C’est dans ce contexte professionnel 
qu’il suit la Session Internationale 
EuroMéditerranée de l’IHEDN en 2005 
(SIEM 5), au terme de laquelle il adhère 
sans délai à notre association. Son 
évolution professionnelle ultérieure dans 
le domaine de l’édition et de la presse 
professionnelle n’a pas altéré son intérêt 
pour le monde arabe et méditerranéen, 
renforcé au contraire par la richesse des 
programmes de conférences offerts par 
l’association. Membre du conseil d’ad-
ministration, puis du bureau, depuis plu-
sieurs années, il en était vice-président et 
secrétaire avant son élection à la prési-
dence.



Il a repris son bâton de pèlerin. 
L'ancien ambassadeur d'Israël en 
France Elie Barnavi, militant infa-
tigable de la paix et membre émi-
nent de l'ONG israélienne Policy 
Working Group, composée d'an-
ciens diplomates et de professeurs 
d'université, est à Paris pour ren-
contrer les acteurs politiques 
européens. Objectif ? Réfléchir au 
jour d'après en Israël et dans la 
région. Il est déjà temps. 

 
Le Point :  
Comment allez-vous ? 

Elie Barnavi : Je suis habité par 
des sentiments de colère, d'an-
goisse, de douleur, tout ce qui 
peut se bousculer dans la tête d'un 
Israélien après le 7 octobre. Mais 
je veux essayer de rester un être 
de raison et imaginer qu'une 
bonne chose peut advenir de cette 
tragédie. Comme souvent dans 
l'histoire des catastrophes. 

Vous aviez pris position contre 
la participation de l'opposition 
au cabinet de guerre… 

En effet, mais j'ai changé d'avis. 
C'est finalement rassurant de voir 
des esprits rationnels aux 
manettes plutôt qu'un homme 
dont le seul souci est d'échapper à 
la justice et auquel plus personne 
ne fait confiance. Je pensais que 
l'opposition aurait pu imposer la 
sortie de l'extrême droite, mais 
Netanyahou n'aurait jamais 
accepté, donc finalement c'est très 

bien comme cela. 
Benny Gantz et le général Gadi 
Eizenkot – ancien chef d'état-
major – ont la tête sur les épaules, 
une très grande expérience mili-
taire, et sont des modérés, donc je 
crois que la guerre est mieux 
gérée avec des gens qui encadrent 
Netanyahou. Il ne fallait pas le 
laisser seul aux commandes. Ses 
jours au pouvoir sont désormais 
comptés. 
Êtes-vous toujours sûr  
qu'il partira ? 
Cela ne fait pas un pli, il ne pourra 
pas rester… Il y a un tel rejet de la 
part de la gauche comme de son 
propre camp, la droite. Seule une 
minorité de bibistes, l'équivalent 
des trumpistes, le soutient encore 
! En dehors de ce noyau dur, tout 
le monde veut le voir partir. À 
mes yeux, son sort est scellé. Bien 
sûr qu'il essayera de rester. 
D'ailleurs, il fait encore, en pleine 
guerre, de la politique politicienne 
en tentant de semer la zizanie. Il 
accuse tout le monde à part lui-
même de ce qui est arrivé le 7 
octobre : les militaires, les ser-
vices de renseignements, etc. 
Mais plus personne n'est dupe, il a 
perdu la magic touch qu'on lui 
prêtait… 
Et vous, l'homme de gauche très 
engagé, ne souffrez-vous pas des 
réactions dans le monde, notam-
ment de celles de la gauche 
européenne et américaine, 
très sévères à l'endroit d'Israël ? 

J'ai bien d'autres motifs de souf-
france, mais, en effet, la plupart 
des organisations non gouverne-
mentales et humanitaires ont été 
lamentables. Les réactions de 
cette mouvance de gauche woke 
m'ont révolté. Nous, les 
Israéliens, sommes devenus les 
symboles uniques du mal, aban-
donnés et isolés… Ces réactions 
me frappent par leur hypocrisie 
aussi. Je pense à la destruction 
pure et simple du camp de 
Yarmouk à Damas, en Syrie, qui 
était le cœur de la diaspora pales-
tinienne. Il a été repris dans le 
sang et a été synonyme de l'exil de 
milliers de Palestiniens. Pourtant, 
je ne me souviens pas d'une seule 
manifestation de soutien de cette 
gauche alors. Mais je dois vous 
dire que, paradoxalement, les 
déchirements de la Nupes sur 
cette question du 7 octobre et du 
Hamas me réconfortent. 

Il y a désormais beaucoup de 
critiques en France sur le 
déroulement de la guerre.  
Les comprenez-vous ? 

Je ne vois pas comment on aurait 
pu faire autrement. J'entends les 
protestations sur les victimes 
civiles, mais nul besoin d'être un 
expert militaire de premier ordre 
pour comprendre que, lorsque la 
riposte contre le Hamas est enga-
gée, elle doit aller au bout. Pour 
éliminer politiquement et militai-
rement ce mouvement, il faut aller 
le chercher là où il est, c'est-à-dire
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INTERVIEW - Le Point 21 novembre 23 
L’ancien ambassadeur d’Israël en France Elie Barnavi est à Paris pour penser aux 
lendemains de la région. Il s’est confié à la journaliste Ruth Elkrief. 
Ruth Elkrief est journaliste et éditorialiste.  
Elle travaille pour la chaîne de télévision LCI depuis 2021 

Guerre Hamas-Israël :  
« Une bonne chose peut advenir de cette tragédie »  

Cet interview de l’ambassa-
deur Elie BARNAVI, membre 
de notre Conseil scientifique, 
alors en mission à Paris pour 
réfléchir avec divers respon-
sables politiques français 
sur les avenirs possibles de 
la région proche-orientale, 
sans préjuger d’une prolon-
gation vers d’autres interlo-
cuteurs cette fois européens,   
m’a paru pouvoir susciter 
votre intérêt - JFC



au milieu des civils, sous terre, et 
à chaque fois, oui, il y a des vic-
times collatérales. Dans une 
guerre urbaine de ce type, c'est, 
hélas, inévitable. Je sais que l'ar-
mée fait de son mieux pour éviter 
le plus possible les victimes. 
Pourtant, je ne peux pas être sus-
pecté d'être un propagandiste du 
gouvernement israélien. 
Tsahal est consciente de la pres-
sion internationale et, d'ailleurs, 

l'opération de l'hôpital al-Chifa a 
été correctement conduite : les 
militaires sont entrés sans faire de 
victimes civiles ; croyez-moi, 
c'était extraordinairement com-
plexe. 
Le président Macron déplore  
« trop de victimes civiles » 
à Gaza. Que pensez-vous de ses 
interventions ?  
Chaque victime civile est une de 
trop ! 
Quand les armées françaises et 
américaines, pays démocratiques 
exemplaires, ont rasé la ville de 
Raqqa, en Irak, en 2015, sont-
elles parvenues à éviter les vic-

times civiles ? La ville a été rasée 
pour extirper les terroristes de 
l'État islamique ! 
Je comprends bien que le prési-
dent Macron doive gérer une 
situation intérieure délicate, mais, 
si on décrète le cessez-le-feu, on 
décrète la fin de la guerre. Après, 
elle ne reprendra pas, ce sera 
impossible. C'est pourquoi l'ar-
mée israélienne ne le souhaite pas. 

En revanche, s'il y a une chance 

de libérer des otages, elle s'arrê-
tera et cela aura un prix. Le 
Hamas tentera alors de se regrou-
per et de se réorganiser. Mais c'est 
un risque qu'on est obligés de 
prendre si on veut sauver les 
otages… 
Comment voyez-vous la suite ? 
L'Europe  
a-t-elle un rôle à jouer ? 
Les principaux États, ceux que 
j'appelle « l'Europe utile », ont un 
rôle clé : j'attends d'eux qu'ils for-
ment avec les États-Unis et les 
pays arabes de la région une task 
force pour organiser le jour 
d'après ! Si on arrive à démanteler 
véritablement le Hamas, il faudra 

tout faire pour que la bande de 
Gaza ne devienne pas une 
Somalie anarchique. Mais la réor-
ganisation de ce territoire ne peut 
pas être la mission des Israéliens, 
ni, évidemment, celle des 
Gazaouis seuls. Il faut que cette 
coalition de volontaires que j'ap-
pelle de mes vœux s'en occupe… 
Elle aurait pour tâche immédiate 
de sécuriser le territoire avec ce 
que les Américains appellent « 
des bottes sur le terrain » , les pays 
du Golfe devront injecter beau-
coup d'argent et tous devront aider 
ensemble à revitaliser l'Autorité 
palestinienne. 
L'Autorité palestinienne a perdu 
beaucoup de crédit, y compris 
auprès des Palestiniens 
eux-mêmes.  
Y croyez-vous encore ? 
C'est le seul organisme légitime 
reconnu par la communauté inter-
nationale, y compris par Israël, et 
le seul qui a gardé une administra-
tion. On oublie que Ramallah 
paye encore des fonctionnaires de 
l'Autorité palestinienne à Gaza 
pour ne rien faire. Ils reçoivent un 
salaire et n'ont aucun pouvoir… 
L'infrastructure administrative 
existe, mais elle doit être protégée 
par une administration civile pro-
visoire. C'est une occasion 
unique, car la situation est radica-
lement nouvelle. La diplomatie 
israélienne n'a rien à proposer, elle 
est complètement nue. Et réoccu-
per Gaza est inenvisageable. Le 
gouvernement israélien sera 
obligé d'accepter l'internationali-
sation du territoire. C'est là-dessus 
que nous réfléchissons et pouvons 
agir.  
C'est l'objet de cette visite en 
France : nous rencontrons tous les 
chefs des partis politiques, les pré-
sidents des assemblées…  
Nous avons commencé par 
Fabien Roussel, du Parti commu-
niste, qui s'est montré ouvert et 
impliqué. D'ailleurs, il m'a confié 

qu'il parlait souvent avec le prési-
dent de la République. 
Allez-vous rencontrer 
Jean-Luc Mélenchon  
et Marine Le Pen ? 
Non, ni l'un ni l'autre. Le premier 
est odieux et infréquentable, et 
nous souhaitons rester dans l'arc 
républicain. Nous sommes en 
contact avec la cellule diploma-
tique de l'Élysée pour organiser 
une rencontre avec le président 
Macron. 
L'influence de la France  
n'est-elle pas une illusion ? 

Pas du tout, la France aujourd'hui 
est sur la même ligne que Joe 
Biden, le président américain… 
Et il n'y a pas le choix : les deux 
pays doivent intervenir de concert 
avec les pays arabes qui ont aussi 
intérêt à calmer le jeu afin que la 
bande de Gaza ne devienne pas un 
cancer dans la région… Les pays 
du Golfe, la Jordanie, l'Égypte, le 
Maroc, etc. 
Les événements en Cisjordanie 
ne risquent-ils pas de compro-
mettre votre « plan » ? 
Oui, les colons extrémistes pren-
nent prétexte de la guerre pour 
faire ce qu'ils veulent, sous l'œil 
de l'armée… Et c'est grave. C'est 
pour cela qu'il faut accélérer une 
réunification des territoires pales-
tiniens et que nous avons besoin 
de l'aide internationale. Il y a une 
opportunité, il faut la saisir. 

Vous êtes bien optimiste… 

Je comprends qu'on puisse être 
sceptique, mais « il n'est point 
besoin d'espérer pour entreprendre 
ni de réussir pour persévérer ». 

 
 
 
 
 
 

La Lettre Euromed-IHEDN 

 > Interview 
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Elie Barnavi   
Guerre Hamas-Israël : « Une bonne chose peut advenir de cette tragédie » 
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La commission mixte algéro-
française, chargée du travail de 
mémoire sur la colonisation 
française se réunira en janvier 
2024, en France et en mars de 
la même année en Algérie. Il 
sera prioritairement question 
d’accélérer le règlement de plu-
sieurs dossiers en rapport avec 
la Mémoire. La dernière réunion 
de Constantine, tenu au courant 
du mois de novembre, avait 
enclenché un processus qui se 
maintiendra jusqu’à la résolu-
tion totale du dossier mémoriel, 
et cela ne peut se faire si les 
moyens ne seront pas déblo-
qués du côté français, comme 
cela a été rappelé par l’historien 
et rapporteur, Benjamin Stora. 

L’information, qui a été donnée 
par celui-ci, signera le début, 
selon des sources proches du 
dossier, du dégel effectif quant 
aux points essentiels, à savoir 
le volet relatif à la libération de 
toutes les archives en rapport 

avec la période coloniale fran-
çaise en Algérie depuis 1830 
jusqu’à 1962. 

Il faut rappeler que ladite com-
mission avait connu une longue 
période d’immobilisme et 
d’inaction, ce qui a provoqué 
l’ire des concernés par ce dos-
sier, sensible et délicat, de la 
mémoire. Un calendrier de tra-
vail à été mis en branle afin 
d’accélérer la cadence, en 
optant pour des recommanda-
tions pratiques et efficaces sous 
forme de feuille de route qui a 
été signée par les deux prési-
dents de la commission, 
Mohamed Lahcen Zighidi pour 
la partie algérienne et Benjamin 
Stora pour la partie française. 
Les recommandations qui sont 
formulées sous forme de feuille 
de route seront soumises aux 
deux chefs d’État, Emmanuel 
Macron et Abdelmadjid 
Tebboune, puisque l’initiative a 
été parrainée par eux.  

La prochaine réunion de janvier 
2024 aura à développer davan-
tage les dossiers qui concer-
nent l’établissement d’une chro-
nologie des faits militaires, poli-
tiques, économiques, sociaux et 
culturels survenus entre 1830 et 
1962, la fondation d’une biblio-
thèque commune de recherche 
et de sources imprimées ou 
manuscrites sur le XIXe siècle, 
et la création d’un portail numé-
rique consacré aux sources 
imprimées, aux archives numé-
risées, aux thèmes et aux tra-
vaux de recherche, à la carto-
graphie et aux ressources 
iconographiques, sonores et  
filmiques, à la chronologie, 
etc. Le mémorandum de 
Constantine, publié par cette 
commission, lors de la dernière 
réunion du novembre dernier, 
constituera la matière de réfé-
rence lors de la prochaine réu-
nion de janvier 2024, afin d’en 
finir avec les tergiversations qui 
ont impacté la situation de la 
commission chargée par Alger 
et Paris du travail de mémoire 
sur la colonisation française. 
Les historiens et les experts de 
ce dossier épineux expriment 
leur optimisme en ce qui 
concerne la résolution de ce 
sujet qui a tant duré dans la 
perspective d’asseoir une rela-
tion pragmatique et débrassée 
de la douleur de la mémoire 
coloniale, qui reste encore 
vivace et profonde. 

Le rapport de Benjamin Stora 
se traduira par une nouvelle lec-
ture qui sera faite par a commis-
sion mixte algéro-française 
afin qu’elle puisse remplir sa 

mission qui consiste à dépasser 
l’étape du rapport conflictuel sur 
le plan mémoriel afin d’atteindre 
la phase qui sera caractérisée 
par le règlement objectif de l’in-
ventaire colonial. 

Pour en finir avec l’aspect tra-
gique de la mémoire coloniale, 
le mémorandum qui a été signé 
par les deux parties algéro- 
française, sera approfondi et 
développé dans un sens qui va 
concrétiser le plus rapidement 
possible les exigences et les 
conditions de l’Algérie, comme 
c’est le cas de la question de 
« l’identification des cimetières, 
tombes, et détenus algériens 
décédés en France au XIXe siè-
cle. La commission projette la 
numérisation des registres 
d’état-civil et des cimetières 
de la période coloniale en 
Algérie ». 

 

Hocine NEFFAH 
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Quotidien algérien, L'Expression, 7 décembre 2023. 

La commission algéro-française chargée du travail de la mémoire  
Est-ce le dégel définitif ?  
L'année 2024 sera-t-elle celle du réalisme politique et du pragmatisme économique ? 
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Inscrivez-vous pour participer en direct 
à la 213e conférence d’Euromed-IHEDN 

mardi 9 janvier 2024 à 19 h

Suivez la conférence  
en direct 
et posez vos questions. 
 

 

 

 

 

 

L’inscription est obligatoire  
pour recevoir le lien  
et doit se faire par courriel :  
entretiens.euromed.ihedn@wanadoo.fr 
 
Date limite d’inscription 
membres ou non membres :  
mardi 9 janvier à 12 h. 
 
 
 
 
 
 
 

Membres et étudiants :  
accès gratuit. 
 
Inscription ponctuelle :   
participation de 8 €, 
payable par carte bancaire 
via HelloAsso 
sur le site de l’association : 
www.euromed-ihedn.fr

Pour participer 
c’est très simple !  
Après vous être inscrit vous recevrez un 
lien qui vous permettra de vous connecter  
le moment venu.  
 
À la fin de la conférence si vous souhaitez 
poser une question, signalez-le en 
cliquant sur « discussion » en bas de 
votre écran.

notre invité sera Alexandre TAITHE, sur le thème :

Les régions polaires, malgré leurs différences, 
deviennent des objets politiques, saisis par des dyna-
miques de gouvernance et d’intégration à des enjeux 
plus globaux, comme le trafic maritime ou le chan-
gement climatique.  
Des pays méditerranéens sont déjà présents en 
Antarctique et en Arctique, comme la France, 
l’Espagne ou l’Italie. Pour d’autres pays comme la 
Turquie, la participation aux structures de recherche 
et gouvernance polaires renforcerait leur prétention 
à un statut d’Etat comptant dans les relations inter-
nationales.  
Cet intérêt polaire est aussi partagé par des pays du 
Moyen-Orient.

 

 

 

 

 

 

 

 

Alexandre Taithe est Maitre de 
recherche à la Fondation pour 
la recherche stratégique (FRS) 
où il travaille sur la gouver-
nance des ressources natu-
relles renouvelables, notam-
ment sur les arbitrages sociaux 
et politiques relatifs aux interac-
tions eau-agriculture-énergie-
climat à différentes échelles.  

Ses travaux portent égale-
ment sur les instabilités 
sociales et politiques qui 
découlent de dégradations de 
l’environnement et du change-
ment climatique.        

 Il coordonne l’Observatoire de 
l’Arctique pour le ministère des 
Armées depuis 2015 et s’inté-
resse à la gouvernance de 
l’Arctique et de l’Antarctique, 
et aux stratégies polaires 
nationales.  

Il a effectué une vingtaine de 
missions et de terrains, princi-
palement en Arctique, en Asie 
du Sud, au Kenya, en Côte 
d’Ivoire, en Chine ou au 
Maghreb. Alexandre Taithe est 
l’auteur de trois ouvrages et 
d’une quarantaine de publica-
tions. Il enseigne de manière 
continue depuis 1998. Il est en 
charge du cours magistral de 
Géopolitique au MRIAE 
(Magistère de relations interna-
tionales et action à l’étranger) 
de l’Université Paris I 
Panthéon-Sorbonne, et du 
cours “Environnement et 
Conflits” au master 2 
Géopolitique et sécurité inter-
nationale à l’Institut catholique 
de Paris. 

La Méditerranée entre deux pôles
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Dès le 4 janvier, inscrivez-vous pour participer en direct 
à la 214e conférence d’Euromed-IHEDN 

jeudi 18 janvier 2024 à 19 h

Suivez la conférence  
en direct 
et posez vos questions. 
 

 

 

 

 

 

L’inscription est obligatoire  
pour recevoir le lien  
et doit se faire par courriel :  
entretiens.euromed.ihedn@wanadoo.fr 
 
Date limite d’inscription 
membres ou non membres :  
jeudi 18 janvier à 12 h. 
 
 
 
 
 
 
 

Membres et étudiants :  
accès gratuit. 
 
Inscription ponctuelle :   
participation de 8 €, 
payable par carte bancaire 
via HelloAsso 
sur le site de l’association : 
www.euromed-ihedn.fr

Pour participer 
c’est très simple !  
Après vous être inscrit vous recevrez un 
lien qui vous permettra de vous connecter  
le moment venu.  
 
À la fin de la conférence si vous souhaitez 
poser une question, signalez-le en 
cliquant sur « discussion » en bas de 
votre écran.

notre invité sera Pierre VERMEREN, sur le thème :

A la veille de la crise du Covid et aux lendemains des 
grands attentats islamistes qui ont frappé et stupéfié la 
France de 2015 à 2018, Pierre Vermeren a publié Déni 
français, essai historique il démontre comment l’intri-
cation de plusieurs histoires a priori étrangères les unes 
aux autres (la colonisation et la guerre d’Algérie, la 
migration, l’économie, la politique étrangère, la géo-
politique méditerranéenne, la politique des religions en 
France, l’islam international…) ont profondément 
remanié la nature et la forme des relations que la 
France entretient depuis deux siècle de manière 
intimes avec ses voisins méditerranéens du Sud, de 
Damas à Casablanca.  
Dans cet essai, il dévoile à complexité des relations 
que la France entretient avec cette région du monde, 
ses peuples et leurs dirigeants, mêlant allègrement 
politique intérieure et politique étrangère, intérêts 
économiques et vie politique. 

 

 

 

 

 

 

 

 

        Pierre Vermeren est 
historien des sociétés 
arabo-berbères d’Afrique du 
Nord et de la France 
contemporaine. Professeur 
des universités à Paris 1 
Panthéon Sorbonne en 
histoire, il est l’auteur de 
nombreux ouvrages histo-
riques consacrés aux socié-
tés coloniales et post-colo-
niales, et de trois essais 
d'historien sur les crises de 
la France contemporaine.  

Il a ainsi publié en 2019 
Déni Français, notre histoire 
secrète des relations 
franco-arabes (Albin 
Michel). Début 2024, il 
publie chez Odile Jacob 
avec Sarah Ben Nefissa, 
Les frères musulmans au 
pouvoir en Egypte et en 
Tunisie (2011–2021), et il 
republie Le Maroc en 100 
questions, un royaume de 
paradoxes, Texto Tallandier. 
Il est par ailleurs chroni-
queur au Figaro et à Sud-
Ouest.

Le « Déni français »
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Dès le 19 janvier, inscrivez-vous pour participer en direct 
à la 215e conférence d’Euromed-IHEDN 

jeudi 1er février 2023 à 19 h

Suivez la conférence  
en direct 
et posez vos questions. 
 

 

 

 

 

 

L’inscription est obligatoire  
pour recevoir le lien  
et doit se faire par courriel :  
entretiens.euromed.ihedn@wanadoo.fr 
 
Date limite d’inscription 
membres ou non membres :  
jeudi 1er février à 11 h. 
 
 
 
 
 
 
 

Membres et étudiants :  
accès gratuit. 
 
Inscription ponctuelle :   
participation de 8 €, 
payable par carte bancaire 
via HelloAsso 
sur le site de l’association : 
www.euromed-ihedn.fr

Pour participer 
c’est très simple !  
Après vous être inscrit vous recevrez un 
lien qui vous permettra de vous connecter  
le moment venu.  
 
À la fin de la conférence si vous souhaitez 
poser une question, signalez-le en 
cliquant sur « discussion » en bas de 
votre écran.

notre invité Tarik YILDIZ, sur le thème :

Les attentats qui endeuillent 
fréquemment la France sont 
là pour nous le rappeler dans 
nos chairs : le terrorisme 
islamiste touche particuliè-
rement notre pays.  
Fruit d’une réflexion univer-
sitaire et d’un travail de ter-
rain, plusieurs travaux de 
Tarik Yildiz décryptent les 
principaux mécanismes de 
la radicalisation islamiste.  
 
 

Dans "de la fatigue d'être soi 
au prêt-à-croire" (Editions 
du Puits de Roulle), l'auteur 
s’attache à étudier les liens 
profonds qui existent entre 
radicalisation et sociétés 
prônant la liberté indivi-
duelle. Il y dévoile les 
logiques par lesquelles la 
délinquance peut basculer 
dans le terrorisme, en pas-
sant par la dimension idéo-
logique et religieuse qui 
répond à une certaine 
fatigue « d’être soi ». 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Docteur en sociologie, enseignant à 
Sciences Po Paris et conseiller expert 
du secteur public, Tarik Yildiz contribue 
régulièrement au débat d’idées dans dif-
férentes publications à travers de nom-
breux articles et tribunes concernant le 
lien social, les enjeux de l’intégration, le 
rapport au religieux et les questions 
sociétales. 

Il a par ailleurs publié un essai remarqué 
intitulé « Le racisme anti-blanc » (Les 
Éditions du Puits de Roulle, 2010), une 

étude sur les musulmans de France 
«Qui sont-ils ?» (L’Artilleur, 2016) et un 
essai décryptant le processus de radica-
lisation et proposant des solutions «De 
la fatigue d'être soi au prêt-à-croire.  
Lutter contre la délinquance pour com-
battre la radicalisation islamiste» (Les 
Éditions du Puits de Roulle, 2021) en 
plus de la participation à plusieurs 
ouvrages collectifs.  

Conseiller et consultant pour les admi-
nistrations publiques, ayant grandi dans 
les quartiers dits « sensibles », il est 
viscéralement attaché à l’histoire de 
France et au cadre républicain.  

Dans ses interventions, Tarik Yildiz 
apporte aux faits un éclairage différent 
en mettant l’accent sur les études de ter-
rain et la perception des acteurs eux-
mêmes. 
En savoir plus sur son dernier ouvrage 
ci-après : 
https://labrodeusedemots.com/index.php/2020/11/
27/de-la-fatigue-detre-soi-aupret-a-croire-lutter-
contre-la-delinquance-pour-combattre-le-radicalis-
meislamiste-tarik-yildiz-essai/

Processus identitaires, 
liens entre délinquance et radicalisation   

Présentation des travaux issus de l'ouvrage  
De la fatigue d'être soi au prêt-à-croire. Lutter contre la délinquance pour combattre la radicalisation islamiste 
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> en programme 
cette page est régulièrement mise à jour  
et réactualisée.

jeudi 15 février 
vidéo-conférence 

avec pour invité  

• Xavier BARON   
sur le thème :  
Quel avenir pour la Syrie ? 

mardi 12 mars 
vidéo-conférence 

avec pour invitée  

• Laurence SERRA   
sur le thème :  
Deux épaves  
en Méditerranée,  
ou une histoire  
du commerce du soufre 

jeudi 21 mars 
vidéo-conférence 

avec pour invité  

• Aboubakr JAMAI   
sur le thème :  
Les causes  
de la dégradation 
des relations  
franco-marocaines  

jeudi 4 avril 
vidéo-conférence 

avec pour invité  

• Alain CHOUET  
sur le thème :  
Ingérences de la Turquie  
et de certains pays du Golfe 
dans la situation intérieure 
de la France  

jeudi 25 avril 
vidéo-conférence 

avec pour invité 

• Flavien BOURRAT 
sur le thème :  
Émergence  
de bouleversements  
géostratégiques  
au Maghreb 

mardi 14 mai 
vidéo-conférence 

avec pour invité  

• Tancrède JOSSERAN  
sur le thème :  
Qu’attendre de la Turquie 
après les dernières  
élections présidentielles ? 

mardi 28 mai 
vidéo-conférence 

avec pour invité  

• Mathieu GUIDÈRE   
sur le thème :  
Tous traumatisés :  
du terrorisme  
à la décivilisation,  
les Français  
face à la violence 

mardi 18 juin 
vidéo-conférence 

avec pour invité  

• Jean-François DAGUZAN   
sur le thème :  
De quels atouts dispose 
l’Union européenne  
pour promouvoir ses intérêts 
en Méditerranée ? 

A Marseille le mardi 4 juin  
en L’Hôtel de Région 
à confirme  
A Paris le jeudi 6 juin  
amphi de l’Ecole de guerre  
de l’armée de l’air  
à confirmer 

 

avec pour invité  

• Bernard HOURCADE 
sur le thème :  
Les grands axes de la stratégie internationale de l’Iran  

Retenez les dates de nos conférences 
programmées jusqu’en juin 

En présence 

du public 

à Marseille 

et à Paris

Euromed-IHEDN pour  

• Approfondir 
la connaissance des relations internationales 

• Apporter des clefs de lecture 
des crises et conflits qui s’y déroulent, 

• Contribuer à la découverte 
des coopérations en région méditerranéenne 

notamment sur les questions 
de défense et de sécurité
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Le SNU*  fait dans les médias l’objet de nombreux commentaires 
Mais de quoi s’agit-il ? 
* SNU : Service National Universel

Euromed-IHEDN a souhaité apporter 
des éléments d’information, sur cette 
question relative à la Défense, puisés 
dans la réalité des faits.  
Pour cela elle a demandé à un stagiaire 
de faire état de son expérience.

 

 

 

 
 

 

 

 

A l’origine… 

Aujourd’hui j’ai 17 ans et je suis en terminale. 
A la fin de mon année de seconde j’ai participé 
au Service National Universel.  

Tout avait commencé quand j’ai dû préparer 
un sujet sur l’engagement citoyen pour mon 
oral de troisième. Au cours de mes 
recherches, je suis tombé sur la présentation 
du SNU. Cela m’a intéressé et j’ai décidé de 
m’inscrire pour l’année d’après, sur la base du 
volontariat comme tous les autres inscrits. 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le SNU, de quoi s’agit-il ? 

Le Service National Universel consiste, dans 
un premier temps, à partir pendant deux 
semaines en séjour de cohésion dans un vil-
lage vacances ou un camping avec environ 
180 personnes du même âge et des enca-
drants. Durant ces deux semaines, nos jour-
nées ont été rythmées par plusieurs activités : 
premièrement le sport, nous avions au moins 
une séance de sport par jour (avec un cours 
de self défense, de natation...), il y avait éga-
lement des activités concernant la vie de tous 
les jours (sécurité routière, les gestes qui sau-
vent et même un cours sur l’économie) et 
aussi des sorties comme de la spéléologie, du 
canoë… Présenté ainsi, cela ressemble beau-
coup à une « colonie de vacances », mais en 
réalité le SNU se situe entre une colonie de 
vacances et le service militaire (c’est ce qui 
m’avait attiré, d’ailleurs). Nous devions tous 
porter un uniforme (un pour tous les jours et 
un autre pour le sport) ; il y avait également le 
lever des couleurs tous les jours, à 8h et bien 
sûr, seulement une à deux heures de télé-
phone par jour pour nous inciter à créer des 
relations avec les membres de notre compa-
gnie. En effet, nous étions séparés en plu-
sieurs compagnies (4 compagnies, dans mon 
cas), ce qui a conduit durant le séjour à une 
compétition sportive avec plusieurs épreuves 
(natation, monter à la corde, saut de haies 
avec un sac de 5 ou 10 kilos …). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Et après le stage.. 
Mais le SNU ne s’arrête pas là. A la suite de 
ces deux semaines de cohésion chaque parti-
cipant doit donner 84h de bénévolat dans une 
association ou un club sportif. Parmi ceux qui 
ont participé au SNU avec moi et qui faisaient 
partie de ma compagnie, certains sont partis 
faire leurs heures de bénévolat dans une gen-
darmerie ou dans une caserne de pompiers 
ou encore dans un club de sport. Pour ma 
part, je l’ai fait en donnant des cours de tennis 
dans mon club puisque ça me tenait à cœur 
de les aider. 

Deux ans après, je ne regrette absolument 
pas d’avoir participé à cette démarche. Cela 
m’a appris énormément de choses comme les 
valeurs du bénévolat, les valeurs de la France, 
l’entraide qui était primordiale durant le séjour, 
les gestes qui sauvent et la sécurité routière. 
Nous avons également bénéficié de la possi-
bilité de passer notre code de la route.  

C’était un séjour très enrichissant et, si cela 
était possible, je suis prêt à m’engager dans 
une nouvelle démarche comparable avec ma 
compagnie qui était vraiment extraordinaire. 

      Laurent LEGRAS 

 

 

 Carte donnée au Volontaire du SNU 
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> Tout le monde s’intéresse à l’Algérie, 
   personne n’y comprend rien,  
   chacun a son idée. 

« L’Algérie étant si importante pour nous et comptant tellement dans 
notre vie politique , j’ai estimé nécessaire de rapporter ce que j’ai vécu...  
les amitiés, la politique algérienne, les crises, les événements auxquels j’ai assisté et qui, entre 2008 et 2020, ont 
rythmé les relations si fragiles entre nos deux pays.... »

Ambassadeur de France à Alger de 2008 à 2012 et 
de 2017 à 2020, Xavier Driencourt est le diplomate 
français qui aura passé le plus de temps en poste en 
Algérie. Il livre ici une analyse passionnante de ce 
pays si proche de nous et pourtant si énigmatique, 
dévoilant sa complexité et ce que les Algériens eux-
mêmes appellent « le système».  

Il revient sur la relation franco-algérienne marquée 
par l'histoire, la colonisation, les événements tra-
giques de 1962 et l'immigration, mais aussi sur les 
nombreux liens culturels, économiques, familiaux 
entre les deux rives de la Méditerranée.  

Il s'interroge sur la relation ambiguë que nos élus 
entretiennent avec ce pays qui, plus d'un demi-siècle 
après son indépendance, semble encore faire partie 
de la politique intérieure française.  

À l'aube du 60e anniversaire des accords d'Évian, et 
alors qu'à la suite du rapport de Benjamin Stora les 
autorités françaises souhaitent accompagner cet évé-
nement, cet ouvrage constitue le tableau le plus com-
plet pour qui veut comprendre l'Algérie contempo-
raine, les défis qu'elle pose à la France et l'énigme 
politique qu'elle représente pour nombre d'entre nous.

Un ouvrage aisé à lire, remarquablement bien étayé qui 
s’appuie sur l’indéniable expérience de l’auteur.  
La lecture de ce livre s’impose à tous ceux qui  souhaitent 
comprendre la complexité des relations franco-algériennes. 
- JFC

 
 
L’énigme algérienne 
Chroniques d’une ambassade à Alger 
2008-2012 ; 2017-2020 
par Xavier Driencourt  
Ancien collaborateur d’Alain Juppé, Xavier Driencourt a été consul général 
à Sydney, directeur général de l’administration, chef de l’inspection géné-
rale des Affaires étrangères, et ambassadeur en Algérie à deux reprises. 
 
Éditions de l’Observatoire 
Parution mars 2022  
En savoir plus sur le site de l’éditeur  
https://editions-observatoire.com/search?searchText=l%27%C3%A9nigme+alg%C3%A9rienne
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J’adhère au 
Cycle 2023/2024

 
Bulletin de générosité 
L’association vous fournira l’attestation  
donnant droit à la réduction fiscale

Je soutiens l'association Euromed-IHEDN dans 
ses projets en faveur de la sensibilisation aux 
enjeux euro-méditerranéens. 

Je désire bénéficier de la réduction fiscale prévue          

Comment réduire votre impôt sur le revenu  
66 % du montant de votre don sont déductibles de votre impôt 
sur le revenu dans la limite de 20% de votre revenu imposable. 
 

un don de 

ne vous coûtera réellement que 
 
 

Je fais un don 
 

  de   . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  € 

Pour chaque don vous recevrez un reçu fiscal.

100 €

34 €

 
Association Euromed-IHEDN - Cycle 2023/2024 

Association reconnue d’intérêt général 
 

Complétez et envoyez ce bulletin   
•Par voie postale, Association Euromed-IHEDN 48 rue Emile Gimelli – 83000 TOULON •ou par courriel à entretiens.euromed.ihedn@wanadoo.fr 

Choisissez comment effectuer votre règlement   

•Par voie postale, en établissant une chèque à l’ordre de Association Euromed-IHEDN et en y joignant ce bulletin complété à l’adresse suivante : 
Association Euromed-IHEDN 48 rue Emile Gimelli – 83000 TOULON 

            •En ligne par Carte Bancaire sur www.euromed-ihedn.fr  •  ou par virement bancaire RIB de l’association sur demande. 
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AVEC 
LE SOUTIEN  

DE NOS  
PARTENAIRES

Soutenez  

l’association  

en faisant 

un don  

défiscalisable

L’association 

vous remercie de 

votre confiance 

et de votre 

fidélité

Je souhaite devenir membre ou renouveler  
mon adhésion à l'association Euromed-IHEDN 

Je règle la cotisation annuelle d’un montant de 
cocher la case correspondant à votre choix : 

     60 € : adhésion individuelle  
 

     90 € : adhésion couple 
 

     Étudiant : adhésion gratuite  
     copie de la carte annuelle exigée 
 
La qualité d’adhérent donne lieu à l’attribution d’une carte 
de membre actif d'Euromed-IHEDN valable pour la durée du 
cycle en cours : septembre 2023 à juillet 2024. 


